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K Œ N I G S M A R K 
RECIT DE M. DANIEL HtARt 

•Tape*. U dHbraraawa a* M. Nom r W * 
— « Vos tMdsas Met exécutés; A l t o n , 

la torpédo art en baa, » 
— - « Bien! dansas dos ordres Je mobiii. 

tstioa à Monswor Viptnsrte. » 
H u n , reculs bouleversé. 
.« Msis c'est mon honnetu que vorcs me 

î i m i e a l à . » 

Je ne fersi jamais que reprendre ce que 
je vous ai t ndu. obéisses, s 

Et le ton était tellement catégorique, im-
l «natif qu'il ilut s'exécuter et donner ses 
vêtements de soldat à Vi^nerte qu immédia­
tement le* endossa. 

— « Si l'on vous interna* à notro sujet, 
n'puadex, vous m'entendes bien, quo vous 
ne sares rien! » 

Avant de le quitter, eu eettj minute qui 
(allait les séparer pour toujours, Vigncrtc 
• •ndit la main à son ennemi d'hier. Maia ce­
lui-ci hautain, distant, refusa. 

• Je vous hais, dit-il, et je tcmhaitc que 
vous nous retrouvions ailleurs, » 

i'ti tut alors une course folle dans la nnit. 
La torpédo puissante les mena avec une ra-
Twrttte inouïe à travers la campagne. 

1U traversèrent ainsi les bourgades ontlor-
tuies. Rien ne nouveit les arrêter dans leur 
M H J Aurore était su volant et conduisait 

•vee une miisti i l incomparable. KQa sen­
tait que las sarnntas passaient svee tue rapi­
dité effrayante, et qu'il «tait nlaisHim 
qu'avant le lever dn jour, Vignette fat à In 
frontière. 

Ayant donné avant son départ, des instruc­
tions formelles an Ueataaint de Hsgen, elle 
était sûre de lai, car elle la tenait. Mais pou­
vait-on savoir quelle aérait la suite des événe­
ments- Si à un endroit quelconque de la rou­
te elle était arrêtée f... Crispée sur son volant, 
elle fonçait dans la nnit troc une rapidité 
vertigineuse; l'auto dévorait l'espace. A l'en­
trée d'un village, une sent'neUe barrant la 
route, l'arrêta : la princesse montra Tordre 
que Vignerte tenait dans ses mains, et immé­
diatement on la laissa passer. Le> nuit s'avan­
çait et la distance diminuait. L'espoir naissait 
dans son cerar; rien désormais ne pouvait 
entraver la réalisation de%on désir. Elle avait 
conscience qu'à cette heure elle acquittait une 
dette de reconnaissance. Ne lui avait-il pas 
t-auvé la vie, en ce soir déjà lointain où l'aile 
droite du ehàetau flambait. Et même dans ce 
désir violent qui l'emplissait tout entière, ne 
Hentart-elle pas très nettement que Vignerte 
lui appartenait, qu'il était à elle, que pour 
rien au monde elle n'aurait voulu que quelque 
cuwe de pénible, d'attristant, de dangereux 

loi arrivât An! puissance de l'amour qui dé­
cupla las forées, ls volonté, l'énergie. 

Et frémissant», tremlbante, après avoir 
traversé des villages et des villas, l'aube 
d'abord timide, te leva à lTionron, aurore 
insaatlaiitéi pour des millions d'êtres, mais 
aurore de délivrance pour son cœur. 

dans la mêt-io salle où quelques 
anparavant, la Diète Ducale avait été 

réunie. l'Dtat-Maior étai* rassemblé, la mo­
bilisation étant déclarée, Frédéric remit à 
une estaffstte l'ordre suivant: 

— « Je prie votre Altesse de bien vouloir 
assister su Conseil de Guerre qui se tient 
actuellement dans la salle des gardes, pour 
y contresigner l'ordre de mobilisation » 

Immédiatement, le pli fut emporté pour 
être remis à la Pr'neesse Aurore. Quelques 
minutes après, à fétonnement de tous, on 
apprenait que son Altesse était psrtie le 
soir même en auto pour une destination in­
connue-

— « Faites-moi appeler le lieutenant do 
Ilagen, et dites lui de venir immédiatement, • 

Au même matent, nn pli urgent arriva t, if 
avait été expédié de Wetzlar, une des villes 
que son Altesse venait t'.e traverser. 

" Grande Duchesse et son officier d'ordon­
nance viennent de traveiser Wetzlar, ;e diri­
geant vers l'ouest. 

Ce fut un coup de tonnerre. La Grande Du­
chesse est partie avec ?ou officier d'ordon-
uanee, vers l'ouest. Que se passait-il donct... 

— « On vient lieutenant de Hsgen de si­
gnaler votre psssaare à Wetzlar avec son 
Altesse dit le duc Frédéric. Pouvez-vous me 
dire ce nue cela signifie f 11 y a là quelque 
chose d'incompréhensible, de stupéfiant. 
Veuillez immccXatcnint m'en donner les rai­
sons. 

— « Mon génral, je ne peux rien VOUE dire », 
répondit de Hsgen. 

• * 
Le jour pointait à I*horison, 1a nuit avait 

été longue, effrayante de aolitnde et d'angois­
se. Mais tout lassait à supposer qu'on arri­
vait près du but. A la lisière d une forêt- des 
dragons français envoyés en reconnaissance, 
patrouillaient; à quelques mètres, le poteau 
frontière se dressait et sur l'un des panneaux 
qu'il supportait, on lisait le mot a Frases. a. 
Vignerte sauta de la torpédo et en quelques 
enjambées fut près de l'officier de dragons-' 

— Je suis Français, lui dit-il, officier de 
réserve ! J'ai endosse cet uniforme pour m'en-
fuir de Lautenbourg. Voici mon ordre de mo­
bilisation . 

Aurore qui elle aussi, était venue se mê­
ler au groupe, dit alors de t s voix très douce : 

—' « Je suis la Grande Duchesse de Lau­
tenbourg, une amie de la France. Je vous ra­
mène votre compatriote quo l'on voula.t arrê­
ter. Le voici, j'ai accompli ma tâche, je vous 
le laisse. » 

Ils étaient tout près l'un de l'autre; au-
dessus de leurs têtes resplendissait au solei1 

du matin, le nom du pays pour lequel elle 
était venue de si loin, surmontant des dif­
ficultés presque* insurmontables. Et mainte­
nant, la forêt s'éveillait pleine déjà de mille 
hrsita confus, le so'eil déjà haut jouait à tra­
vers les branches des feuillages, tout était à 
la joie en cette matinée d'été resplendissante. 

•— « II faut partir, lui avait-elle dit autre­
fois. Mais en cette minute elle sentit combien 
son cœur se déchirait puisqu'elle allait obéir 
à son tour. Anéanti à l'idée de quitter cel'e 
qu'il aimait de toute son âme, évoquant à 
cette henre précise les souvenirs charmants 
qui les unissaient l'un à l'antre, Vignerte, ne 
dirait pas un mot. Des larmes montaient à 

ses yeux. Abandonner à jamais cet être s i . 
cher, avec lequel'il aurait voulu réaliser nn 
rêva, Je plus oeau de tous ses rêves! La via 
est inexorable dans ses exigences! Pourquoi 
a guerre f Et en ce décor matinal, ù ren­

trée de cette forêt qui taisait partie de son 
pays, à coté de ces uniformes qui disaient 
la gravité de l'heure, en face de cette femme 
forte, mais bouleversée, il comprit qu'il vivait 
une des murâtes les plus hautes de son exis­
tence. 

C'étai donc fini Elle allait le quitter pour 
ne pins le revoir jamais- Mais, comme dans 
son «sur, elle sentait toute l'imminence de la 
catastrophe futaie, elle se raidit. 

— « Je vous laisse ami, dit-elle, toute pi­
le' permettez-moi d'emplir une dernière fois 
mes yeux de votre chère vision. Voua avez 
été pour moi le souvenir charmant que j'em­
porte tout au fond de mon âme et qui par­
fumera à jamais toute mon existence. J'ai 
un devoir auquel je ne faillirai pas. Je l'ac­
complirai coûte que coûte. Lorsque je serai 
revenue dans le grand château où j'ai vécu 
tant de jours heureux avec vous, je sais que 
vous serez encore là. Pourquoi penser que 
nous ne nous reverrons' jamais,? Noua devons 
tout espérer des mystères de l'avenir. Je 
garde dans mon cœur torturé la certitude 
nue vous vivrez avec moi dans mon âme et 
dm* mes yeux. 

Et elle était partie. 
Debout le visage très pâle, Vignerte re­

gardait au loin s'enfuir à jamais sur la 
route blanche qu'il venait de parcourir celle 
qui emportait son idéal, ses réalités, et son 
rêve d'amour. 

Tout était prêt maintenant au château» Le 
cour, les troupes qu'il avait sous ses ordres. 

-dus Frédéric avait passé an revus, dans la 
— « Massisvrs, les irsniaiass as presi-

pitent ; je dois me substituer à la Grande Du* 
je suis convainc» eV«l« ne re­

viendra pas. Notre pays traverse une henre 
critique comme jamais il n'en a reasaatrù. 
Vous ferez votre devoir, je serai à votas afte. 

« Je sais que je peux compter snr vans, et 
vous pourrez toujours voue appuyer sur 
mai » 

— « Vous m'attendiez, Messieurs, me~voî-
ci. » 

Frédéric ne pouvait en croire set youx. 
C'était pourtant elle qui se dressait devant 
eux. 

— « Nous attendions votre Altesse avec 
impatience, car l'heure est grave, o 

— Oui, c'est vrai, et ie veux vans dis» en 
particulier ce que je ferais maintenant si 
j'étais à votre place. » Elle rentrâtes dans 
la grande salle on, quelques mat*, ts aupara­
vant, Frédéric avait donné ses derniers ordres 
aux Membres des Conseils de la Cou-onnc 
réunis. 

— « L'heure est grave, avez-vous dit. Elle 
l'est beaucoup plus que vous ne punion, lo 
supposer. Ecoutez-moi. J'ai tardé à vos» •%*, 
car les événements jusqu'ici m'en ont esspé-
ebéa, tout ce qu'il peut y svoir de avipris 
pour vous dans mon être. Jusqu'à avenant 
j'ai pirà* lo secret, car je voulV que les 
événement -e déroulent nui iniilniMsjl ' 

(d assors.), 
C e l i ini p a s s e r a d a n s l e s é t a b l i s s e m e n t * 
A i c u a r - C i a é n a o * • t e e e e t a . 
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60, rae Osereae (Uatearail Ctassu). 
D U 20 AU 25 DECEMBRE, sa OS* seoto Maso 

tes» les Isar* sa eeiree 
Diajaacao et Jeers 4e fête sa •attisa* 
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au bnrt-au du journal 4 I ? ! ) 2 

WetflvJÔ) fJlvfjfwaaVl 

A CÉDER 
•bUontiast . é p t e e n e . beurre «t 
ÉSonfaV jeux d e boutée e t d ' a r e . 
a tout*» eondi t ioua Affaire *e 
r ieuee e t in !*ree»ente . Adre jee 
n J r a r i H dn journal . 4 ! ?"»C4 

. W \ I ^ r ; e i SCTIL4», 
x n r - H n m r h Itou 
i '• ' ' - . M I Je 1 - lu . 

Ville de 

V E N T E 
AUX n e s t s o * ntoLioeas 
Par nié* S* o**a*ti*a 4* 

' T * S A M E D I 3 0 D L c E M B B E 
I Jit. 1 11 b a w a a d * mat in , par 

mu l . ' è r e d* U' Marrr . M" 
i u i taa ira-prweur . 

f E r O B O T . S - i a C.V. T r p a I S S 
* plarae. S r v u * MWT1*!**, * a 
• o * é e e t 4 * *a***a*. 

Motocyclette 
. ' .A r v n . E T T B » *a b e a 
é b a t da mire'^9. 

Sm eaeaptaa l . P r * i * m *na. 
a***. — I . a t u r a e t la M*te-
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EVSTTrUT (internat) 
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POUR DEMOISELLES 
et prép*rr e j i r t * dat . i f d-tl-.-aiit a tbavar tour aSmasi 

monde. - rrabca ia , Augla 'a 
: art iwi l lara de l a n t u e * modernea at de toua *rf« d ' a e n r o e a t . • 
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rée i ta la , t i e â t r a a . • oaféren^ae) o n i ront l 'obje t d 'nna aé ler t ion 
a t t e n t i v e . • _ Ina^ript ion* rrcuea t o n t e l ' a n r * e ù • u a c e r r e e e a du 
t o m b n 4 e nlai -e . d iapontblas . Direetri i -e : V<" Mare . J . V r i e t » . 
• T , A v e n u * dea Couraea. B r a s a U M . (Bâta de :» c a m b r e ) . 

i l a i l l e n r e a r e t é r e u e » , T i ' i é : 

C A P I T A U X 
• - u r c o m t u e r c e , i n d u s t r i e , a s s o c i a t i u n i 

C n : n m a n d i ' * ! > . S o e i é f é n 

C E S S I O N d* t o u t e * a f f a i r e s e t P R O P R U T 4 S 

UNION FONCIERE DE FRANCE 
6 . B o u l e v a r d S a i n t - M a r t i n . P A R I S T 2 S M 

' K t u d e b é r i e u s e d e i a f f a i r e * s u r » ; a t e e t n a o * f r a i i . ) 

f^c) 

LA JUPE 
ELEGANTE 

22, Rue Neuve 
Pria d* Im Grmod'Plmce 

Derrière U Mairie ROUBAIX 
LE «.us IMMENSE CHOIX pour Dame» et Fillettes 

La Mafaslo do M. Gri.4e.Rot, ttt trasoféro 22, Rue Neuve 
P R I S D E L A O R A N D ' P L A C E 

O E R R I t R E L A M A I R I E 

A C É D E R 
B I T A J I X K E T banl i eue de Li l le , 
4 hecto l . pax e e m a i s e . Tins e t 
liQvetira en proport ion . P r i a 
a v a n t a g e u x . l.VOuO fr. uo-ep-
'an*, l'réd-t. pour surp lus . Kcr. 
C . D . A C . bar . dn JnaT. 4 1 1 0 9 

¥ POURFAIIEPONDRELESPOULES 
, aaémaaar «ai alaa « a U S M r * < U M p * L ' S J T I * 

a.aoo oxura a > . a » n -̂ladSp*,»-. 
" **TICie»Aroatt' .ancaatPTCm 

(1 -1 . 

A a encourt dm la 
Maîtresse de Maison 

LA v i a n d e , p l a t d a r é s i s t a n c e d u r e p a * . a a t 
l e p l a t l e p i n s d t f S c U e S i m p r o v i s e r , c a r . 

l a v i a n d e n e * * c e n s e r v a n t p a s , o n h é s i t e a 
s ' e n a p p r o v i s i o n n e r à l ' a v a n c e . A r u t i , q u e l 
e m b a r r a s e n v o y a n t a r r i v e r d e » c o n v i v e s a 
l ' i m p r o v i s t e . 

Ev r m c e s o u c i e n a y a n t t o u j o o n c h e z 
v o u » d u C o r s a i B e a t L l b b y , v i a n d e . 

c u i t e c o n s e r v é e , a y a n t t o u t e s l e * q n a U t c t 
e t p r o p r i é t é s d e l a v i a n d e f r a l c b a . S a n s 
d é c h e t s , d é b a r r a s s é d e t o u t e x c è s d * g r a s . 
d é s o s s é , l e C o r n o d B e a t e s t é c o n o m i q u 

I L p e u t ê t r e s e r v i f r o i d , e n t r a n c h e * , o u 
a c c o m m o d é c h a u d a v e c d e s I ' 

A CÉDER 
•aB à c t a c e de ra fe reat»». 

rant , inet*l1»li«ti n c d e r B e , s e p t 
baiabref) meeibl4ea. trèa be l l e 
l i rnte le . S p é c i a l i t é s de tr ipes , 

huître», t aesoutete , eue. L o y e r 
â . 0 0 0 fr T a n . t ro i s / o i s c o u r e u 
par sons-loanattoa. B a i l 0 a n s . 
Pr ix 6 0 . 0 0 0 h. codiptant . — 
S adi-c»s«r à V Alber t T>rs-
prete , ô l bis , m e 4 * U Gare . 
H c u h e . i . 4 1 2 7 7 d 

K t T A J O l i B T A C E D E R 
• • r 3 foin nonrert , b o n ^ e 
Dte. 9.ÔO0 fr. Pi-Mit*. Adrcaee 

brjr*au d e j e u m s l . 70139<1 

V C É D E R 
l ' O T t i - E E S T A t T S A l T T la nluf 
r é n e N d une xde v i l la . 1 0 0 . 0 0 4 
fr. b a s é S e * * nats Cédant pr-v 
rri ' - .a ire 4 * l ' i m m e u o t t . n faut 
.M 0 0 0 fr. e a m p t a n t . Créd i t 

la uarptaa. Uép. iu i t ia lea 

P r e m i e r * P u b l i c a t i o n 
S o i v a n t aet* re^u p a r V \ n -

dré B A Y A K T , nota ire k Bou-
l»a:\-, ia 6 u e ^ m b r e ÎS.'A. en . 
r*Bvxs*4 i Saaoa 

i>7 M i . f' 1. (I. \t 
12 d é c e m b r e 1 9 - 4 
Kdamrd W A K t . E S • V E K I f r K , 
Mme vonva I l O I ' . i . V T - W A K L E S 
"t M i l , a t . d t i n - WAJ-XEB. ton­
te* m i s as i i s pro î faa ion a Ho-j. 
be l* , ans e é d é à I I . Aodr . 
WAJaXCB, m i n N«n4-t»i l leur k 

nr.c. U t t i o t . 

n . D . A . C . hur i n a l . 4 1 1 1 0 

data a K m i d a 11 .lé 
bra 1 9 2 1 . • araa ia t ré , M 

KÛK^KN I .eon. marr.b*n4-boti. 
ebar. e t d a m * D E I . O t t O I X V a 
r e - A n s r l e . aon # ! w i » r . dtnneti-
ri.pi e n s e m b l e a M o u v a n t . bSO. 
n i a da T"irer i iag , e n t vendu à 
M S O C C L T f b a r l e » G e - r g e a . 
msrnbai .d-bourhar l iantauraut à 
Toiirreini- . t - * . r n a Nat ionale , 
la f o n d s de comiaerve da bon-
. I ierla-abneraterie «n ' i l a e x p i c i -
irnt à M o n r a n x . BBS, rue de 
T o v r e o l a r . aneerablo la t-tienté'.e 
et l ' a c h a l a n d a g e e t le luatérie i 
et out i l lage , at r* m o y e n n a n t 
t irix et c o n d i t i o n s aonneéa en 
l ' a c t e . L ' e n t r é e ea jou i saanre a 
é t é « t é e au 1er jauv iar 1 9 3 5 . 

la dénoe . ina t ion 
« M a i s o n Kdgard W A E 1 . E S : . 
avei In droit rie se dir« t -.,•..,.,. 
«enr da M. E d g a r d W A E L B S , 
a ins i que d i v e r s e s m s r c h s n d i -
eaa dépet iUsut de ca l ta affaire 
« ommer.-iaie. m o y e n n a n t p t i t ^t 
r o n d i t i e n i taaneé* a * 4 i t a..:«. 

I.e* opposiri ' i i is tarant rera** 
dana t e s l o j-.urs . le l ' i n a - r t i o u 
uni renouvaHera la p r é s e n t e , 
' i l ta demeura d e M. A-idré 
V A B U t a , A Tourco ing , rue ,'.o 
!.i!!i 

Paaj 

'.U"t 11 Bouc ly , ac-iuérour, 
j u * * * ' a u d i x i è m e jour a p r è s la 
• r c o a d e p a b l l e n t i o n . 1 1 3 0 * 4 

A O B B O B aVOTJBAlSIBlOrB 
D B O B M I O J I S ( t é l . 39 .S1» 

4 9 . Bi t» 4 a Caamin-da r » r . S a 
A C S D B B 

Kpirario-bavatta l ibre da b r a i . 
Crédi t poas ih l*: t'. KiO fr. 

• afé l ibre braa.. B a i 1" .«00 . 
C a f é laxvsenx boa la» B i . T 

aarnla . b i l l a r d : JO 0 0 0 fr . 
Café l ibre braee. . em Pila, 

atOéat svaaalbla: 9 1 0 0 0 fr. 
Café-gintr*art*. * • • t r è s rem-

• n e , basa rappax-t: 4 0 . 0 0 0 fr. 
Café l ibre bru**.. 4 à '. kee-

te« la l e m a i n a . « m e a b l é e . • * • 
eba t t r ioa . cr44U p a s s i b . .ii .OCu. 

Oafé-eoiffaar: 4.000 fr. 
Oafé- ir i tnra fae* c inéma, for­

t s v e n t e ; Ko.000 fr . 
Oonaaart* a* g r é a : 1S.0O0 fr. 
SpiaarVa b a r a t t a l ibre bravas. 

M Pl i* . I s a : 1 0 . 0 0 0 (r . 
Cxvfé A Croi* . 4 maviS. 1 j 00<> 
Café C r a n , l ibr* braa*-. for t* 

vente , * menbléa, a r c b a a u i o u . 
eréatit ' - a a i D l a : 3 0 . 0 0 0 fr. 

irn • n s e i g u * BT*iis. 419ti>i l 

OdvannR DE 
Ma Emile Debottoe 

4 0 . t a s 4 0 r a s r é 4 a » B * s 
BOtTBAJX ( T a U s a O B I 1 B 4 S ) 

" a * p«aaa**SaSa Par a*t* a.a.p. e a 4 M * 4 a 
U dénombra 1*94. e a r a g i s t r é 
le 17 décembre 1 9 9 4 , fo l io 4T, 
• e e e 1> M 1 I I A O H B E u g l n -
..-. U- à 51. SOYS"'. P a r t e s . a->u 
f * * 4 * 4 * o o a s s w t * 4 'as taas ias t -
are la* o n ' i l **>l*tsa 4 Croix . 
TS, b « « l * * * r 4 g î î T O B B i S l t l M I 
4 0 , n » d* 1 * ¥ « i l i a i l a . B a . 

« 1 4 M 

Gustave Delescluse 
Oradné « a D r o i t 

ae de L a u n e y , I t 

A CÉDER 
ESTAJ4TSTBT 

bien s i tué , v e n t e faruêe, l erar 
d a i x foia couver* par aoua-loea-
tioB, a cedor a r e c meu' . i^. : 
4 5 . 0 0 0 fr 

V I N S B T U t j V C U B S 
rua t rè s c o m m e r ç a n t e r e n t e la-
téraaaaate, bail» l i s b i ' n t i o n : 
1 0 . 0 0 0 fr 
A X I M X B T A T a v o i . t i i . t r . 
a n c i e n n e maison , rua da g r a n d 
pXMssr*, ck iSra d 'a f fa ires im­
p o r t a n t : S Ï . 0 0 0 tr 

François LEYMAT 
Heecvenr de l o y e r s • Ceaeion* 
4B4 , m * 4 * B U n e - S M u . T f 

D e u x i è m e Pnbl leat<on 
P a r aote ». ». p . en d a l * a 

I t j u b a i t . d a S D é a e m b r * 1 * 1 4 , 
enreg i s tré k R o n b a i x . ( S S o n s ) 
la 5 du même mois . I ' 4S . n-> S, 
M a d e m o i s e l l e Mar ie D e m a n , 4 e -
uieurant à Houbaix , 9 , p laea d » 
la Gare, n t e u d o à Mons ieur e t 
Madau-e A r m a n d Veralut, de­
m e u r a n t a Banibaix, 1 4 , r a e E o -
Iian a u fnada do u i a u a e i x a 4 e 
Café , e x p l o i t é * R o u b e i x . 1 . p ia-

l de la Gare, sou» l ' e n s e i g n e 
Café de Paria a. c o m p r e n a n t 

I unaa irse . la matér ie l , l ' acha­
landage at la c l i en tè l e , pour u n 
pr ix e t c o n d i t i o n s é n o n c é s a * 
411 «et* . 

La* oppos i t ion» devront ê tre ' 
t'aite» d a n s les d i x joure d e I» 
i leuxisra» ioaer t ion , s * domic i ­
le é lu. S, p l a c e da la Gare . * 
Ttoubl ix . 4 M 1 S 

POÊLER1E GODEN 
M A R T I N . F A U R E , ctc..^^***. V> 
MEILLEURS PRIX ^ ^ i X i 
DE QROS ^0*%[*)d™ " ( 

a>* 
^ • ® 

^ Tél. 
68 et 687 

* ^ O j 4 a V ^ s p e c ! ALITÉ de 
TOLES LUSTREES 

R. C. V. EXTRA PLANES 

Gustave BOSSUT 
CBsaiova 

s a . rua Sécr tw- , W s t U è î o s 
n 1 0 , P l s c e 4 * la L i b e r t é , B x . 

P a r ac te #.s.p. en d s t e du 
I t d é c e m b r e 1 9 Î I . Monaienr 
tVEi iMAN H e n r i 1 ède à Mon 
. i e u r L E Q V E N N B E u g è n e , . o u 
f o n d s 4e toarmarce a u ' i l exv lo i -
11.1t 4 B o u b s i i , ru» 4 e l 'Omm»-
let . S e . Kurer is tru è I! . . i ibais , 
le 14 d é c e m b r e 1 9 2 4 . f* AS, 
c a . e -10 f ipnos . t iona d a n s l e s 
10 ioura da la f ineert ion . é », 
r.i- r t l a i l l . » T a t f » t « * . 4 1 1 S * 

Ménage s' enfants 
. b e r c h e 9 o u é p i è c e s a o n m e * . 
béé*» a louer. Ecr ire in i l . X . V . 
eu bureau du journal . 7 9 1 5 0 d 

J E C H E R C H E A LOTJEB 
si poss ib le maison a r e c remisa 
entre Croise -Laroch» e: R t . — 
Kép. init . W . T . au j l . 7 9 1 4 9 d 

Reprisas - Cessions 
t y e e s t i o u , e e n t - e d ' i m m e n b l e e 

p3nr font lo l i t tora l b*l«« 
AOEMCE WHVDE, 0 8 T E R D E 

ite Euphroa lne -r 

T R E S B E L I M M E U B L E 
oodr htm 

vard de>r-3 c 
b a i s , t o m p r e n a n t bel le mai-
N t d habi ta t ion à deux é ta -
r*s »rto e n t r é e p e r t i r o l i è -
rc. e t r e s t e s iaae;aiir-a d e s -
s e r r i i par porM enchère anr 
<our et porte ponr l ' en trée 
d e s employé* . Superficie to-

Con-
«udrait pa .•uliè 

CESSIONS 
Rtfjè Der«s>court 

23, r. Béthane, Lille 

IMMEUBLES 
A VEMDRE 

OU A LOUER 

L'HIVER A NICE 
Pension Marie-José 

OS, r u e d» f r a n c » , N I C E 
Grand p a r c l .au courant* . 
< baud* e t i r c i d e . Sa l i* d e 
b a n . Chauffage . Cui s ine a u 
be-itre. P r i a mo. leré . 1 0 0 mè 
ire» de la I ' i o m t n a d e dea 
A n g l a i s T ^ u i 

5 0 0 fr. récompense 
s gui pro'-urera m a i s o n à louer. 
1 0 0 à | M fr. par m o i s . Vaire 
c l f i r s A M. Leuis.% 13 , rue d* 
W a r r i f u . i P .oubai i . 4 I Î Î S 4 

T E B B A O f A B A T I S 
a vendre A T fr.. à H e m . Paci l i -
t e s pa iement . S ' a d r . * . B o u l e r , 
^o la . A C r o i i . T81SS4 

A V Z M D B B Dal le m s i s n i d 'em 
p loyé . l ibre . r**M*r. 1 9 3 4 . a r e c 
jard in . &e prc . s er . s ' a d r . D é b i t 
de tabac, r :t -Iran-Goujon t b i -
J i - a u - B s p t ) . Koubai* . T 9 1 1 3 

L I T T O R A L BCLBB 

Pension pr Enfants 
N o u v s a u i - n a » ) U » * u » 1 a n » . 

DEMANDES 
ET 

Offres d'Emploi 

bien in trodui t d a n s )s rég ion 
pour p incement a H u i l é s pour 
aata** -• aa* d e m a n d é . In térê t -

M H Z . au i l . 4t97; i .1 

toper p lus i eurs fais tan ver' par 
sous le, st . . S c h a m b r a s : 1 0 . 0 0 9 . 

P A S D B - P O B T B 
rua 4 » r L p e a l a , n a a g s tou t 
eoaasserr». s u p e r b * e m p l m m f l . 
S 0 0 O 0 fr. 

BBTJBBB — O O S S B B V B S 
M*n al taé . chlsrr* d ' s f fa i re t In-
teresaant , g r a n d ' p o r t e , b a i l : 
SJ.OOtt fr. 4 1 8 1 1 4 

0 A B 1 S B T B B 

M. Emile Deboisue 
4 0 , r** s * I'B»p*rsax>» 

B O T / B A I X ( I B M S M ! • . ( • ) 

Jol i pe t i t enté A Croix , prè* 
4e l ' E g l i s e 1 0 . 0 0 0 fr. 

Epicer ie b u v e t t e l ibre d e tout , 
4 beetaa par s e s n a i n s : JO 0 0 0 tr . 

Café l ibre , T rhambr»a r a r e . , 
p lana aBlomatUi'jc: 3 0 . 0 0 0 f». 

Café ii'^r», l u » l l c c r é m e : 
1 0 . A 0 0 fr. 

P r ê t * est* acauérmtr». Baaeai -
msamaria» g r a t a t l s . 4 1 9 * 1 4 

snrag i s t ré k B o a b a i x , ta 17 4 4 
c e m b r . l M é . I- *T. a* 1 , Ma 
dama Amél ie D B B Y K C K , r r n r * 
C A S I E R Louis , a eédé A at. 
H e c t o r 1 AelIBR, a n ni», aon 

fend» 4 * *omataru* é u s a g e 4 '»s -
taasiaa» q a ' a l l e e x p i a i t * è 
*V*is. ra* as la •***, a. sa Vs* 
• p a i s l l l a * » earent reeaae l a s -
t B T * s Z ) * a « i * i 1 I Î 3 . 4 1 1 1 4 

A VENDRE 
plr*m sSafjsn RonbaiT. V.au 

iintier tï.ÛOO ta*'.), f r a n d e i par-
s aejfajseaTrfJaa, burean. telêpl< , 
a i . c t . c a r a f e , e l e r t n c i t * p a . -
t t , e t o c a a mateons ronf »r;a-
•i H U M L T r è s be l l e a « j . -

On demanAeraH 165.O0^t 
T.* d e n s t i e r s comptant . Pa*; 
iMterts^diairea. j e t r a i t e di-
Eteoient a v e c aebe taar . Adres -

l'iirsau d u Journal. 41.10-'» 

A VBNDKJB OU A LOTJEB O * 
ntarlaon l ibre , STOC ateiiur de 
120 aia f e r e f a , pooe ib i l i té force 
motr. *Jectriqoe, grand terrain . 
V ia ib le tou« Isa jonrs d e 1 h. à 
•*» k», 0 7 , rue de Lannoy ( B o n 
IV»te>, Lys-leBs-tasussy. T f . t i o 

MAISON LIBRE 
l'At 

_.J A Croix , l imi te de P o u 
R'satr. D e r t i n . 2 1 , ru» 4 a 

•nn , * C R O I S . 4 1 2 0 9 

P B O F B I S T S 
d» 1 5 s a l s e n » onTrtar*». be­
l l e s s n r 1 4 6 1 s s3 A r e a d r e en 
K o . rue H o u d i a r d , 47 nis . à 
Ta. S ' r adretoer . 1 I I 5 T 

à T g , ebam-
bre m e a b l é e ou n o n p o u r d a m e 
e e » K S '»dr . Lc.-larcq. * W i r y -
• | . atont. par t T c r v ( P o m m e ) . 

A VENDRE 
l l i m d 'maplnvé l ibre 4 ' o c t u " . 
:< l a » févr . 1 * 3 3 . P e u r reBsrig . 
s t d r . 4 e 1 4 s SO k. o * d i m a i é . 
mat , 10A. r P o » t r » l » a . T g . 3 S J « « 

Bel Appartement 
l »ub l , A l-.i,cr d;.i 

A VENDRE 

MAISON A VENDRE 
arec g a r a g e , propre A Sont nom-
merce , centre de la e i l l e , r a e 
de Afenin. 10 . Mouaeron. S 'adr . 
SA, ru» Tourco ing , a toaaaroa . 

4 1 1 1 4 

Soie aefa. Terrain 
de * k SOn m2 à Tg Indiquer 
pr ix . It- Saut s g c . Moul in 4 » j 
l i o n . 4 W>$ t N o r i } J » * T l d ) 

Pied-à-terre i louer 

A LOtTBB ' " ~ " 
1 paAsta* p i è c e , uon taènblées 
rieur « a m a ta iVi • n u-.énagc aê-
r i s o x at s a n s e»f. n 'adr . da S ' 
.1 ;i.. r. un l - t t i s t . y.i, T g . 4 4 

Â ~ T - * e i l t Chambre pour dam» 
sea l» t r a s q a i l l * . Pr . *4re»aa • » 
bureem 4 u journal . 7 * 1 4 3 4 

rsmaoVW, TmÂ qorLXB 
chareb» a n * an d é n i piécea a a * 
rnsobèOsa à R s u b a i x . Eer. in i t . 
T V. bur. lu journal . 7 » 1 4 T d 

Beau Terrain 
s 1 4 0 m. d a Grand Boulevard , 
Au m. front à ru* aur 4 4 m. 4 * 
p r e i o n 4 » u r . à r e a d r e 0 fr. le 
métré. S 'adr . Bert in , 3 4 , r a * de> 
l ' A r e n l r , A C H O I X . 4 1 1 1 0 

HYPOTHEQUE 
--^.OOO fr. s e n t demandé» en 
Ira h y p o t h è q u e aur maison à 
T g d ' u n e va leur de 5 0 . 0 0 0 fr. 
In térê t s 7.VV H. O P S O M M E R . 
SO, rue de tsand. T g 4 1 3 3 5 

C A B I N E T D E 

M. Emile Debuisne 
4 0 , t a * 4 * 1 B*p*r«»na 

B O U B A I X ( T s l l a j a a * 1 9 . 4 » 
A L O t f B B 

NEOOOXAKT T I S S O B dacianda 

EMPLOYÉ 
c o n n a i s s a n t t i s su» pour îc? »x-
p é d o i o n s e t 1» r i e i t e };cr. ini t . 
h HZ. bur du j o u m s l . 4 1 Ï B 1 

EMPLOYÉE 
on» d a c t y l o g r a p h i e et 
i înre , e s t c>njaudé> 
iant t i i * o s . l*>. adr . 

du jonrnal . 791 I d d 

NÉGOCIANT 
établ i è B o r d e a u x d e p u i s l o n ( -
ternps, ayant Taate m a t a s i n 
b ien s i tué , burean, r ' V p b o n e 
et toua a r e n e o n i c n u , réf^reB-
M en banque e t immobi l i ères 
premier ordre , reehere.be maison 
^ r i e u n déa ireuee créer dépôt à 
B o r d e a u x a**Msr represAntatton et 

por ta t ion e t d a n s le Sud Ouest , 
t e x t i l e s on renfect i f -ns de pré /a -
renée . — P B B a V V U . U , rue 
Tabirof. H O R D E A L V . 41C64d 

COMPTABLE 
r o m p t s b i i i t é iad' is 

tr ie l le . d e m a n d é par u s i n e ré­
g ion Rnubaix . Ecrire eu don­
nant re f erenees e t p r é t e n t i o n s 
in i t ia lea K.D.A.O s n Lur. du 
journal qui tranaaaettra. 4 ï 3 0 2 d 

Secret Sténo-Dact 
1-bérd servi'-e. e***»sis*an* an-
glaia, d e m a n d é a u x M a c h i n e s 
Agr i co l e s à C R O I X . «IlOf» 

JEUNE HOMME 
conna i s saut m a e b i a e A écrira 
es t demandé ponr travai l de 
bureau . Rép . aux in i t . U.H.Z. 
au bnr. du j e v r a a l ru ir .diquaat 
s g e et p r é u n ' i o n s . 4 1 3 0 é £ 
O O U P O a i T B T t B D B a a l J I A T B a r 
E N T A P I S fera i t tous t r s v a a x 
chas l a i , mis» en , arte. ete , 
P e n t fournir trèa rap idement . 
Kcr. ia i t . V M M . s u jl . 3 8 3 8 4 

OU D B a t A B O E 

EMPLOYÉ 
'.') i '-""> s a s , l ibéré M r s i c * aii-
li taira, bauna taasnsr.t ioc. coa-
tiahsMnl 4 a o t r l * g r * p b i a . Eer ir* 
Init. K H Z . * « journal . 7 : . M J d 

MAISON U B R E 
« ' » ' • . *i<«4* 4 B a a b t i s . «mar­
tial S t - J e a a B a p t i s t e , a r e a s r a 
k l'aaTasskl*. Prrx 13 o o o fr. — 
S . d r e a a e r 4 at* B A T A J t T , no­
ta ire à B o a a i U . 4 1 . r a * » * a r * . 

Tnvas m s i s a n s a*are* . l ibre», 
are» j a r a t a . qaart ier d * ssas* 
v s a u e V w b a i x : 1 4 . 0 0 0 l 'uaa . 

C * * m a i s o n bourgeo i se l i er* , 
ru» d a M o a l i s , 0 0 . o o o f r . 

•SSMS 

TISSUS 
Repréawstunt Lyon «4 Rhône 4 * 
an a ad a repréeenta t i en matsea. 
t i s s u s ar ides . Eer. l u i t P HZ 
an bureau dn Journal. 4 1 2 9 0 

REPRESENTANT 
A 1» commiss ion »st d e m a n d é 
par maison s a c t a a a a é* ek*nf-
f a g * e s a t r a l , c b a a d r o a s a r i a , 
taxaatart**. Eerir» * * * * rèfér. 
IBM. U.r.T. i s itorail «lîM 

SACS 
Ai b é t o n s tout , s a c * u x a g é e a o x p i n s h a n t i p r i x 

E c r i r e E t " E . G . F . . « 8 . r u e o > 1» C h a p e l l e , 
P a r i s , o u t é l c - i b . N o r d 0 » - 8 4 - U&-40 - 0 » - 4 » . 

7 1 S 3 1 

Soul ier cberx . cou l . . . 
S e a l . eh . cottl. L . Z T 
SouL eabot box m a l . 
Boni. Ca . I X r a r a l . . . 
Sou l i er verni A brba. 
b o u l i e r sabot v e r n i . . . 
Roui, câtjv. ésss t . r a m i 
B icha l . c h e r . b« <**r*i ; 
0)naattté 4'*rtaeiaa S * | 

H O M 4 S E 8 
Napol i ta ia tou t cuir . I 
Bots , box t r i p l e s***, i 
Derbv box boat Tarai i 
B o t t . box . bons Terni . 
Bot t . b« r a i . t ige a n s 

Soul ier b o x a v e t 
Quant i t é d'artacara 

M C I — 4 sTAS* 

G A R Ç O N N E T S 3 6 
Riche l i eu box b* re l 
R iche l i eu c h e r , h 1 ra> 

E N F A N T S 
B o t t . :ao*t ca ir , 2 4 

• u 8 4 
Bot t . laoat box d o * -

b U p a s , 1 4 M 1 7 
du î * au 3 1 _ . . . . . _ 
du Aï au 8 4 — . . . . . . 

Xteh*IMa b o x , aakas 
qual i té « x l r a 

du S* • « 4 0 _ 
S 4 . _ 

Msoa 

3 5 3 9 . . 
Seul , verni 2 4 a u 3 4 

E t c . , « t e . . . 

Pour rkhrar a* 
Bott . drap doublé !»• 
M " Bot t . A lu i m » 

doublé la ine — . 
H " bott faattaisr*. 
doublé la ine 
Bott . ehev . a c s j a u . . . . 
BOulinr T*-nt 1 0 ssnd. 

*UPR(1YII»CE 
5 9 . R . F o s a * . s a x - C a s a a a | 

R O U B A I X 
Xat btateon a'aSPOB** * » 

s e r t * 4 * B * a a i * « M 

PNEUMATI 
M a i s o n /v m «s»-*) ****»« XsXDJ 

162, Rue Colbert, LILLE (Tél. 2 3 . 1 6 ) 
RECHERCHE UN DÉPÔT A ROUBAIX 

ECRITURES 
dstnande travaux d eer i tu-
ou a n a l o g u e s k fa ire e h e s 
Ecrira e u s in i t i a i t* fc.T. 

bar .^u du joumsT. : "• 1 t . d 
B E l ^ B S B K T A J T T Instal le en 

TUNISIE 
Ire, d é s i r e représenter fahri-
rtint de n ' i m p o r t e qnel * r t i r > 
lu Vtirrî. - - E c r i r e : Par iante . 
"aae SAS, TITWTS 4 1 * 1 M 

Bonne Lingère 
aarhant couper , travai l s sa in et 
saaebiae , e s t deaaesdé*»- S 'adr . 
17. rua da Tourna i , Tg» 8S57t>«i 

SOIGNEUSES 
4e préparat ion août dstauaadee. 
'-des Motte -DewaTrin , 8 1 . rue 
d*s Angaa. T o n r e » i » c . 3 8 0 7 6 

TISSUS 

PELOTONNAGE 
On d e m a n d e p é t e u s e s at pelo-
tonaeuaea. S ' a d r e i s e r : 3 8 . r u e 
H e r v e a u . à ToureotsUg. *t t670 

H o c s i f u r . 8 8 ans . ex -d irac tear 
t i s sage , rercherebe d a n s le Kord 
ï î t u a t i o n s tab le indus tr i e ou 
n.'go'.->. T r è s sj lvtcus. — Ké-
p«>nse aux Ini t ia les P . S S. un 
burean du journal . 3 8 S 7 4 d 

FILATURE 
— D E LAUTB P B J O r t t E 

Contrent. Tissage 
au eourant ti *t 1 * boltee . roe* 
nai*<*aBeea approfondies «-ehaa-
t t l lonnage . d é s i r e c h a n g e r . Ex-
r-e! ient.es ré férence* . O r . in i t . 
P .V. an bur du Journal. 7 » 1 2 a d 

Monteur de Chaînes 
A*8aTTEBS E I C E i r r a ï Q U M 

d e m a n d e plec*». P r e n d r e adres se 
an bureau d u journal . TfltCTiï 

HOMME 
rherehe • m p i n magas in ier , It* 
rrenr OU ana logue . 1 1 , rue de 
la L y s . Rouba i» . T>l*.Sd 

S O V DKauX-OVVatJSB 

AJUSTEUR 
aaso ou e n t r e t i e n , référenoaa. 
d e m a n d a plac» T g 01 
Ber. O.D.A.Ç at. 411T5d 

Bon Menuisier 
est d e m a n d é rhas L r f r b v r e et 
B a s t i a , l é s . B o u l e r . 4 'Araten-
tiar»*. B o u b a i s . 4 1 1 5 0 4 

BONNETERIE 
On 

.1 

d ma 

h> 

r é » bonne snr je teuse -
rus 4a M o a r a a i . 

41SS3 

Bon Encolleur 

PIQURIÈRES 

APPRENTIES 
pour cont inua à t l e r son* de­
m a n d é e s c h e t L e p l s i . 1*8. rus 
de O u u n t i , à Tourco ing . :îP">sifl 

saa de eba i se s août d e m a n d é e s , 
3 0 . rue de Too l , (Chêne H o u -
p l l u e ) , TouTeoiatg. 8 8 5 7 8 

ON DEs-sANDE 

BON OUVRJŒR 
ESCALEÉTEUR 

B o n sa la ire 
F A T T B S S . r a * B l a s a » 

41411 

Teinture-Apprêt 
Quelques g a m i n s e t d e b o n n e s 
«tpailleuees août d e m a n d a s c h u 
\. flSNNEVTLLE a i F i l s , 1 1 . 

rue Raerae , Routsatz. 4 t* î80d 

ELECTRICIENS 
Boita m o n t e u r , t-eni dssnaudés . 
1 ° , rue du D a t e u r Dupont , an 
B l a n c - S e a u . Xg. Km p r é s c a t e r 
Tcndradi. d A 18 à 1*1 b . 7 9 1 4 0 4 

JEUNE HOMME 
16 à 18 asjs, da p r d f d m e e 
riténo-dactj'ïo, e s t demastdé pour 
bureau saaiaon tiaaua. Eer. ini t . 
O H X bar . d a j o u r n s l . 4 l 2 U 8 d 

BOBINEUSES 
4 — i s a 4 é e s . 

: 1 1 1 . rue da Tour-
R o u b e i x 4 1 2 1 4 

JEUNES FILLES 
Fr. Ch. K e e t e l e e s , 4 1 , rua da 

Industr ie , M i a a s r i * . 4 1 1 0 4 

Mouleur en Caivre 
Ouvr ier et bon demi -oarr ier 
moulssvrs en c u i r r * sont dot»su-
dés chas M a r n e r at Ci*. 4 4 - 1 1 . 
m e d ' I ta l i e . Bortbaix. 4 1 3 1 7 

COMPTABLE 
• l i spoaant «aalauaa 
comptabi l i téa . Bar. ta i s . C.M.I.. 
au bureau 4 a jour**! . 4 5 4 S 4 

CANNETEUSES 
ET APPRENTIES 

Don u .*s 
M E C A j n O I B M 

sur, t iare J * eur.i-, a*. 
s e u l , au coaraut d s 

ti la*. racbarea* place eosasa* 1 " 
« s s * * » t e o o a d e r chef d 'ata l iar . 
A S . ara* 4 B . Jura . Vfss I l i l l d 

Adjudant retraité 
é l ihata ir* e t aeaL S e a s a a d s «*s-

p l e l 4 e « s a i s * — , recet te» , coar-
ses , ve i l leur 4» nui t , surve i l l ent 
|»>tn*eur o» autre dn maese B**-
r. . S» dép lacera i t au basa i* p ' 
aabi tar « 4 aon trava i l r a p p e l l e . 
Prê tant , s s w u n e a . F * * l (aavrnir 
s e r . r f l é r . S u r , B . T . a s i»»xra*i. 

Il est des*aaasde 
un su i te , 0 4 , r n * — 
bourg. * B o n b a i s , u t Jestn* 
homme on u s » ; e u n * SU* trOa 
habi le ponr 1* p e l o t a s * 4 * * 4-
c f l l ee . S ' ; «dreserr . 4 1 1 4 T 

TISSAGE 
- i . a ines pour arsaarfl* « t 1 * * * -
triqne». Vtabt i saementa F a S t e a 
et \ lacent . 3 3 , rn* (Saaaa* I »r-
rain. R o n b a i x . • » t * M . 

Garçon Boucher 
CbsrcaL un peu a a eoar . **t de ­
m a n d é e h e s Merrrack «4 B o r 
n ier . 1 6 4 . i . Kpaula, B x . 7B04J 

BOBINEUSES 
OOUBLEUSES 

sont d e m a n d é e . T i s s a i * Haxtrf 
R i i i langé et Frèr*a. b e n l p r a » ! 
de Founn ie» . B n n b a t s . TSOT14 

B*" ouvr. Ebéniste 
s a c h a n t déb i ter , t i a s l g* t r a ­
vai l ler mach ines , cherche p lace 
è l 'heur* ou A teaaa. 4 4 , m * 
B a s s e Masure. R o a b * i » , T 4 0 7 4 

BONNETERIE 
OONTBBDAJhTB pour U tricot s 

Très boa Chauffeur 
c a n d n e t e n r taacb laa k Tapeur 
f . d e s e s e o e , B l * a t l u m l i Su 
Molinet . è VTaaausbsl. S o n s 
gagea. Tré* pres sé . T t l O t 

Oit 

MESUREUSE 

RATTACHEURS 
s » a t dam sa**» l l a a a r » hsiaas 
cardée». S ' a 4 r a a s s r : 1, r a e 4 * 
Bapaavae , Toaroa iag . 4 1 * 1 0 

trèa capable , t e n t e * 
tout** «uanee». charek* plaça 
daaa le N*r4 . L i b r * 4 * M i s * . 
Eer. M D.A.C. a* j a a l . 4 M 1 U 

TEINTURE 
On r e a b v c k * « a b a a « a a t a t i l -
lonncur perar ta inear* aaamv SsV 
r i r i i s e . r é f é r e e c e * e lk téaa . S r i . 
i'v.t. M E . au iaaraaJ. 4 1 H T 

ENCAISSa'SES 
aackaat trarat l l«r M a * 4baa*f> 
4éea k 1 Us ina B i i h s r i i s a . ISP . 
ru* d s Tourco ing . S a . 4 1 3 4 4 

Ourdisseor maia 

TAILLEURS 
Uon»** a d m i t 
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